L'ILLVSTRE 


En  vers  Burlefques. 

Loi  MG  d'icy  dijcours  prieux 

y eus  riches  bons  que  pour  les  Vieux  ^ 
Varions  en  des  termes  Burlefques 
Comme  tous  ces  Autheursgrotefque* 
Qm^font  tre've  àtous  les  difcours 
Où  l'on. ne  parle  que  d'amours, 
le  Veux  parler  d'\>n  ton  affable, 

N on  pas  d'vne  mutile  fable  ^ 

Mais  d'vne  Barbe  auMaumenton. 

Qui  comme  le  poil,  au  mouton 
Depuis  fix  femdines  ejl  crue 
Efpaifp,  lôngue.^  belle  druëS 
A cet  illujtre  Conquérant 
Qjfon  ^^ptüe  le  luif  errant.. 


y<f7  ^ . ■ - . ^ 

Ce  grand  G«frner  que  rien  n'ejîonne  ^ 
Ce  va/eureux  fils  de  B^llone 
Pour  paroifire  homme  de  Confieil 
A Voulu  gdroifire plus  vieil. 

Tous  ceux  qui fiçMoicnt  Jon  courage 
Dipient  quil  efioit  trfip  Volage  ^ 

QjiUl  reffentoh  le  mois  de  May , 

Que^  jon  timbre  efiott  tropgay  : 

■ Sçachant  qu'on  parloitdelajorte, 
Morbleu  dit-il  le  Diable  emporte  • 

Si  te  ne  les  feray  mentir  ^ 

L‘ on  me  verra  lai jjèr  venir 
Vnè  barbe  fi  vénérable 
Que  ie paroi flray  plus  capable 
Q«’vm  General  des  Capucins 
Ou  bien  des  petits  Augufiins. 
Les-Soldats  voudront  mieux  me fiuiure 
Et  diront  que  iefçay  bien  mieux  viure 
Qju  ie  h’ ay  pas  fiait  cy  - deuant , 

Quand  la  tefie  pleine  de  vent 
r<y  perdu  les  plus  braue  s hommes 

fiuffient  au  fiecle  ou  nous  fiommes. 
Enefiet  lia  fi  bien  fiait 
Qi^^  fia  barbe  efi  crue  en  effet  y 
Et  qu'il paroijl  le  plus  fidge  homme 
Qui  fioitde  Paris  iufiqu'd  Rome^ 

Et  ion  le  prend  à,  S.  Germain- 
Pour  mettre  de  l'eau  dans fion  vin 

A ^ 


Ef  tcm^crcŸ  ce  gy'and  cocrage 
Qîiine  ciralg^.on  aucun  cnvge. 
D/f«  vueille  <juti  devienne  meur 
Vournojlre  bien  0"  Jon  honneûi  ■ , 
Qar  j>ar  ma  foy  Jî ce  temps  dure 
le  crains  ^ucl^uc  tnjlc.auanture. 
dviais  <^ue  mon  greÇage  Çoitfaux 
Et  que  four  foulage  rno  s maux 
Deuant  la  fin  de  lafemaine 
Nous  ayons  Vne  paix  certaine . 
L’autheurdeces  Burlepjuesvers 
Auoit  l’efprit  tout  de  trauers 
Kinfi  que  cette  Barbe  ejl  faine , 
Je  ne  dis  pas  à lefeopette  y 
d/faisil  auoit  tout  le  menton 
Qomme  la  queue  d‘Vn  mouton. 


FiNy 


